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LE:SERMENT DUJURE DEFINITIONS DE L'ARGENT

Le juré. - MonsieuT le président je ne puis
pAg jSer eevant'Dieu. -un bon serviteur et un mauvais maître.

U président, Pourquoi ça? -Le passeport universel.
Parce que, je ne reconnais passen -Le premier poison que l'homme inventa.

9 -Le seul bonbon que même les plus édentés
Le PM' ident. - La rai-son est bonne. mais trouvent moyen de eroquer.

pouxquoi ne reünnaissez_,ýo1js pas go -La lune rousse de Phumanité-n eyis-. 
-Le véhicule de l'estime.bence 
-Léternel but.Le jul - Parce que je ne l'ai(jamais vu. Je

ne "Qis cide ce que je vow -La clef magiqueý

Le président. Olfst peul Sur quoi vou- -une mine à souci.
des imbéciles.kz-vo.us jurer j 1 1 ..

sur ma Conscien 1 1 -- Le niât de cocagne du bonheur.là juré. ce. , . .. -Le meilleur des passe-partout,Le pzésidfflt. - Très.bien 1 Vous y croyiez à -Dieu pour les une, diable pour lesautree.e Copecien.ce? 
-Le nerf de la paix dansles ménag(ýs.jh-réý ý'7 Certainement M. lèr pr6sident. -R talisman dont les propriétés . chaýàgentVeim Favez -vue? 

suivaDt les maisons parlesquelles il pasIe juré. - Non, monsieur le président.
Le président Arors>- icomment poevez-voug 

-HARMONIE IMITATIVE

L uire ýC1eStma1foÎ vral. 'L'autre soir,.daýns un ColaqeTt que d4nneit.ma--Eë présidél#., 'Ç'aitsvoYýe% dona"que Vous lie darde V-' Tué..., un pianiste chevelu. SÉ livrait:-uvQz pas plin lui4er.,$ùT votre comeciencé que sur son. pauvre instrument, e f geo,devant Dieil;L, Sur quoi 7.0-ulez-vous Jý1àteT? épileptiq -mauës, à des exercices d'hal nie îmiLe juré. - Je yeux jurer.devant 1es -hommes. Eue. ffiýn amusé, hier soir, tative.l'e présid DevÉinf quels. homiÉes Une vieille dame sé. pâmaif d1àdul r ............
Le juiré. - Devant tous les ý hommes. Lui. _Sqpýino1 voiliVcomment je comprends -cümme C1,êst,ý 4le ulle préSÎdýMt. -7 VýÔUS les avez vuei; le. Théâtre, Corneille ou les Saltimban- bruit du ennbili 'Les maisons s'éeroule, lesLe jur'L Fýw. t.,Gusý bien sùr reraP.Rrt8. Sont év>en-tm --ý Ila Ville est vrise d'as-

saut:.. on se ha_ý dang.les, rul . ý,oh 1 les'eris deýTOTOi.A>:SON' PERE femme,1 lé,: i,ý,,&ntg d-in ,é:, enfan ts lep

-Est-ce vrai que,ab a t jouiýqu=don le ucoup de pùuvýa1 t. etÎp0 t6ri le,
ý:bn, peut rache"

ter un'n'égre? LANGÀeË SIMPLE
Sans doute t

_eý-Je Compionds LeA brave, àg1èiat.,gurpremd un individu &rlo-
tiirbres' servent à lÉf Unt à là deý'raÈture d'un bazar quelques menue1 . l 1 : -. objet:êÎa1ýCh; si., Il se précifflie, sur Tuli l'arréte, et, dan4,

TOM son indignatiom, lui dit -ï . BWý -COMMERÇANT' -Attendez gn peu, mon gaiýaràý' vous all"rRerir -

*/,44 71 NSr ce que cela coûte d'e -e"-Mkr deý'oeiot's
DÉme uTýe. «ubýxge, ne C ï-tie Sont pàs à' -çoms 1

-ýehàrà-lit pris le heau mi-
wy pré-

-Lq

r de la aý-Jý2ff preg*ai enil degbilleis de vo-tie 4enýbo1g Mur"' a .:lot S's autou emi pý4pfgýtO afflurée detô-Uteý les ýaàla-nt de la-pluieYs Éée, devïm -die de et p4ýéi
et du beixu Lemps, de là rant du"ýËZ-vOfw--dýabýwd qui inauvaig ce &aueÀ,8eOh?ý

jele Bais_ eeRt mc4 qui ý1&î'uffërt.1 guerre russo-japonaise, çais préàOnisé contre le rh=e, la touxla gtip-
de' lCuý petit, 041 pe, la-ç'elqueluche
vox, QeDts 1,l ý. EU-vente PaTtými,'7r411ý 
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